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REVUE DES ARMES SPECIALES
Supplement mensuel de la REVUE MILITAIRE SUISSE, n° 4 (1878.)

L'ARTILLERIE DE LA MA.RINE AUX ETATS-UNIS
La guerre de la secession, chacun le sait, fit prendre ä l'artillerie

americaine un essor prodigieux qui etonna ä juste titre les
militaires des differents pays. Cependant, depuis lors, peu de
progrös ont ete realises et il nous a paru interessant de donner quelques

details sur l'artillerie par excellence des Americains :

l'artillerie de la marine. Nous puisons ces renseignements dans une
publication remarquable: Le mömorial de l'artillerie de la marine,
paraissant ä Paris.

L'artillerie de la marine americaine presente un contraste frappant

avec celle des marines europeennes. Tandis que l'emploi des
canons rayes s'est generalise en Europe, oü leur superiorite sur
les canons lisses est incontestee depuis quinze ans, les Etats-Unis
ont persiste jusqu'ä ce jour dans l'emploi des pieces ä äme lisse.

Le probleme pose ä l'artillerie par l'adoption universelle des
navires cuirasses a ete envisage en Amerique sous un point de
vue different de celui qu'avaient choisi la France et l'Angleterre,
et il y a recu une autre Solution. Au lieu de chercher ä perforer
les plaques, on a voulu demander ä l'effet d'ecrasement produit
par le choc d'une'masse considerable la dislocation et la destruction

du navire ennemi.
On s'est donc borne ä l'accroissement des calibres pour obtenir

l'augmentation de force vive dont les projectiles de l'artillerie
moderne ont besoin pour lutter contre la cuirasse.

II en resulte que les plus puissantes bouches ä feu de la marine
americaine sont aujourd'hui des pieces lisses : les canons rayes
n'ont ete admis en service que pour des pieces de calibre
relativement faible.

Le contraste signale entre les systernes d'artillerie adoptes sur
l'ancien et sur le nouveau continent se retrouve dans la nature
du metal et dans le mode de construetion des bouches ä feu.

Ainsi, en Europe, tout en remplacant les canons lisses par des
canons rayes, on renoncait aussi ä l'emploi exclusif de la fönte
pour les gros canons de marine et de cöte, et la resistance de ce
metal etait jugee insuffisante en consideration des efforts exiges
par le tir contre les cuirasses des navires.

Quelques puissances, comme l'Allemagne, adoptaient des
canons entierement construits en acier; d'autres, comme la France,
se bornaient ä renforcer les canons en fönte par un frettage et un
tubage methodiques en acier; d'autres enfin, comme l'Angleterre,
faisaient intervenir ä la fois l'acier et le fer forge dans la
construetion des nouveaux canons. Mais, si les moyens employes va-
riaient dans chaque pays suivant les produetions de son Industrie

nationale et ses ressources budgetaires, la necessite de sup-
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